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CONFÉRENCE BE M. FISK.
L ARROSAGE CHIMIQUE POUR COMBATTRE

LA CHENILLE A TENTE.

depuis les années 1874. ni- 
a venir jusqu’à la saison dernière o’ù 'deswmH™ “ avai^nt P«s beaucoup souffert' 
forestiers ont été dépouillés, et les vomers de nom U fruitiers °» d'arbres

dommage incalculable * d pommiers et les érablières ont subi

1 Je n’ai jai 
I toujours couve 
I de mes verger.1 
I borné au nord 
I qui était infesi 
I pas arrosés à 1 
I cela fut fait, 1 
I trouvèrent la i 
I pulvérisateur. 
I témoins, et, c’i 
I sateur pour c< 
! de la pompe, (

un

toit ,,ue certiinâln’dices’MOTaMon ^«rnière, j'ai appelé l'nttenti
nilles. et il est tout à fait 3iîl T C°..... .. P™1'™ un
nombreux durant l'éhi deWOOqu'il ne Î^Xtot ai"' T “ msect sero P1”»
tite ,1e lentes déjà déposées su le, 11 y a grande
en anneaux et protégées contr le froid et le maurais"” ar'‘r" ........... ..

affamées qu'i’dévLXintX

te t?euF 7:...-... . „,r,sont tombées. ’ n importe quel temps après que lés feuilles

on des gens

la
noux-elle

ces M. Bazim 
pommes et les 
et seront suivi 
ture. J’offre 
qui ont bien v

suite un appel8 au^lLX,aCît1lX,Lar^Xitnierenhi ëtran«er’ «« y aurait de
détendre notre honneur et no, foyers. Et cTsertit jm!!,0™™8 "* ''“''S'"1 Pour

M. Telliei 
fût sur le pro; 
à une invitati 
me permettre; 
ment pour ex] 
d’assister à ce 
pour instruire 
chose ; j’espèr 
fruits dans le

e même la chenille, car bien 
e la vie humaine, c’est la que son œuvre n’ait n

mort DOIir nna n-1,_____
pas

Nous nedisciplinés, costumés e^marchlnt ïu'aoiTdes tif Cet ennemi avec des hommes 
pouvons le rencontrer avec la pompe à DulvériW™8 tanibours- mais nous
etur porter la mort à chaque cou," Pulverisatmn, et à la pointe du pulvérisa-

Æ
l

!
1»

H

i

I

?
î
«

___

8

? c*

m
 3—

 «
g-

 2

~ 
CJ

c.
 O-«

—
 -■

- —

■ 
'4>


